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IIONORKIJ MARIE.

Drnons son sancluairr'
•1»»' nos |:uis b«'llos lltnir.i,

( (ffrons il notre mr'ri!

, ,

•- Kt nos voix et nos co-ui^.

Pourquoi cos Heurs, ces chants et tous ces honneurs à

Marie ? Parce qu'elle est notre mère. Une mère ne peut
demeurer insensible aux marques d'aflection de ses enfants.

Mais comment Marie est-elle notre mère ? Le voici :

qu'est-ce qu'une mère f c'est celle qui donne la vie. Or
Marie nous a donné Jésus qui est la vie de nos âmes. Il

nous l'a dit lui-même : «^e suis hu vie. Marie est encore
notre mère pa^ adoption. Lorsque élevé sur la croix entre

lo Ciel et la terre, le sauveur do.s hommes porta les yeux
sur sa sainte mère, il lui dit, eii lui montrant le disciple

St. Jean : femme, voilà votre filt^', et au disciple : voilà

votre mère. Remarquez que i Evangile dit que Jésus
adressa ces paroles à son discipîev et non à St. Jeun, pour
montrer qu'il donnait alors pour enfants à sa mère non
pas seulement iu^^ùtre St. Jean, mais tous ceux qui comme
lui dévier (Iraient ses disciples. • «Aussi Marie s'est-ellc cons-

tamment plue à écouter les prières de ceux qui l'honorent

sous le titre de mère. Une foule d'exemples nous en four-

nissent la preuve. Citons le suivant.

i.A nKitr.KHi; i;t i.a madom;.
( /

Dans plusieurs pays de rKurope, Uis propriéttis ne soûl nas
comme ici enloufées de clôtures, de sorte que lorsqu on
envoie les animaux aux pâturages, il faut les faire suivre par
de jeunes garçons ou de jeunes filles ; de lùrolïico des bergers
et des bergères. L'unt;' de ces bergères, raconte 1(; Père
Aurienma, avait \nie si tendre dévotion pour la bienheureuse
Vierge, que tout son bonheur était de se retirer dans une
petite cha[»elle de Notre-Dame, située sur la montagne

; et,

tandis que ses troupeaux paissaient tout alentour, elle demeu-
rait là des lieures entières dans de doux entretiens avec sa

Bonne Mère. L'image de la Ste. Vierge était en rtHirl", sans
aucun ornement; ce que voyant la bergère, elle lui fit un
manteau d'un morceau d'étoffe le plus propre (|u'ello put
trouver. Une autre fois, elle cueillit des fleurs des champs,
dont elle forma une guirlande; puis, montant sur l'autel di;

la chapelle, elle posa la guirlande sur la tète de la statue:


